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»Un précepte М. ALBERT LAUZE 

72, rue Cabot, Lowell, Mass^

souffrant de rhumatisme et de maux 
de reins, se guérit en prenant les ,
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Beaucoup de chrétiens, entraînés
litre*’ 
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par la vague montante des plaisirs 
et des jouissances du siècle, semblent 
ne plus se souvenir du commande­
ment divin : і

"Les dimanches tu garderas 
En servant Dieu dévotement” 
Ces paroles ont pourtant un sens 

précis. Depuis l’origine du monde 
elles ne cessent de se présenter à 
l'attention des peuples. Le précepte 
divin de la sanctification du diman­
che fut renouvelé sur le mont Sinaï 
et confirmé par Jésus-Christ ensui­
te par l’Eglise.

Dans les

PILULES MOROііішїГііииііїїіііиіііііншШіїїіЇ
' K JDans j^Provinte de Québec 

IjnduStrie delà Chaussure Paie le 
Plug mrtlïontant Salaires
і INDUSTRIE de la chaussure contribue pour uns» 

large part à la prospérité de notre province. Plus de six 
millions de dollars sont distribués, chaque année, en sa­
laires aux ouvriers de nos 8 2 manufactu res de chaussures.

rsonnes.

pour les Hommes.
Un médecin l’avait auparavant traité 

Inutilement

>

As mon 
t rien, 
ce me 
andes • 
• en­
te ma
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' 3;temps anciens, le Sei­
gneur exigeait si impérieusement 
l’observance de cette loi, qu’il vou- 
lait <jue le violateur fut puni de 
mort C’est que l’homme n’est pas 
seulement composé d’un corps qu'il 
doit entretenir et nourrir par le tra­
vail, il a une âme, un esprit immor­
tel qui est fait pour Dieu, à qui il 
doit un culte d’adoration et d’amour 

’’Quand même un homme vivrait 
longtemps et qu’il passeraitses nom­
breuses années dans la joie, nous 
dit le Livre de la Sagesse, il ne doit 
point oublier les temps de ténèbres 
et les jours nombreux qui, lorsqu’ils 
sont venus, convaincront de vanité

*
nbien 
rta et

D*
Celles-ci donnent du travail à plus de 11,000 pe *

lroad.
Y. ,

Les villes de Québec, Maisonneuve, St-Hyacinthe, 
Montréal, St-Jean, Sorel, Acton Vale, Trois-Rivières, 
Terrebonne et Contrecoeur produisent chaque année, 
pour trente millions de dollars de chaussures—soit 
plus de la moitié des chaussures fabriouées

Chaque dollar dépensé en achat de chaussures cana­
diennes, contribue au développement de cette і 

î ' dustrie où les Canadiens-français, patrons et 
ont acquis une place prépondérante.
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tous les temps passés ”
Tout ce qui sert d'instrument ou 

d’encouragement au péché excite la 
chair, enflamme les passions. Qu’ils 
sont nombreux, aujourd'hui, les di­
vertissements qui entraînent au 
mal ! Nous vivons à une époque de 
matérialisme à outrance. Les catho­
liques eux-mêmes en subissent les 
déplorables atteintes. Chrétiens, 
chez puiser dans les trésors de vo­
tre foi les remèdes .qui pourront 
vous préserver de la contagion pa- 
ganisante dont nous sommes mena­
cés d’être les victimes.
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і ’4- Achetez donc en toute confiance de* chaus­
sures de fabrication canadienne. Prix pour prix 
die* «ont de meilleure qualité que les articles 
.importés et elles vous donneront satisfac­
tion quant au style, au confort et à l’élégance.

- s

M. ALBERT LAUZÊ

• égal Je croîs à l'efficacité des Pilules Moro qui m’ont guéri de 
maux de reins et de rhumatisme dont je souffrais depuis 
trois mois. Un médecin m’avait t^gité, mais les douleurs 
ne cessaient pas quand un bon sum, qui me visitait et qm 
s’apitoyait sur mon cas, me conseilla les Pilules Moro. C’est 
là le plus grand service qu’il m’ait rendu et je n'oubKenn 
jamais ce succès obtenu par les Pilules Moro. M. Albert
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- Assedation des Fabricants de Chaussures du ГапаЛд
itréaL

A l’exemple du Créateur, son 
maître et son modèl, l’homme doit 
travailler pendant six jours. Les Lauzé, 72, rue Cabot, Lowell, Maas, 
pins humbles emplois, comme les 
plus élevés, ont leur noblesse. Us 
tiennent l'artisan dans l’ordre et le

Attention aux Fumeurs 
et Marchands de 

Tabac !

HOMMES MALADES, écrivez à la Compagnie Médicale lion 
qui vous indiquera les moyens de refaire vos forces et de recouvrer 
votre santé. Demandez un blanc de traitement qui vous aident à 

devoir, il faut gagner son pain à la donner les détails voulus, 
sueur de son front Mais Dieu a

Pourquoi voue 'devez \ ! 
oseurer votre Vie

HE

Pour avoir du bon tabac cana­
dien garanti naturel, en feuilles ou 
hachés, torquettes etc, adressez- 
vous à

LA CIE DE TABAC MONT­
CALM

Négociants en gros et détail 
JOLIETTE QUE.

Nous vendons au plus bas prix 
du marché, et aurons quand même 
la meilleure qualité. Demandez no­
tre liste de prix. Toute commande 
par malle recevra notre meilleure 
attention, qu’elle qu’en soit la 
quantité. Ne retardez pas, écrivez 
dès maintenant,

Espérant vous lire par le retour 
du courrier.

Nous sommes, Vos dévoués,
• LA CIE DE TABAC MONT­

CALM

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les ммгіїміАі de remè­
des. Elles sont aussi envoyées par la poste, au Canada étaux 
Unis, sur réception du prix, 60c une botte, |2.50 six bottes.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE MEDI­
CALE MORO, 272, rue St-Denis, Montréal. '

voulu que sa créature raisonnable 
l’imitât aussi dans son repos. Il lui 
en a fait un commandement for­
mel C’est une obligation pour nous, 
catholiques, de “garder” le diman­
che “dévotement”. Oombien sont 
infidèles à cette loi sainte ? Com­
bien profitent de ce jour pour se li­
vrer aux pires excès ! On manque 
parfois la messe pour une excar 
sion de plaisir.... Vanité des va 
nités.... Sans doute, une distrac­
tion, une promenade honnêtes sont 
légitimes ; mais, autant que possi­
ble aux heures qui séparent l’office 
du'matin de l’office du soir, car le 
dimanche entier appartient à Dieu.

Profitons également de ce jour 
pour faire la communion. Là 

tout nous trouverons le grand se­
cret de la force contre les dangers 
du monde et les ennemis de notre 
salut. Sanctifier le dimanche, c’est 
attirer des bénédictions sur sa vie 
et sur ses travaux.
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I. PARCE QUE c’est un devoir que vous vous devez à vous- tj jj 
même et à ceux qui dépendent de vous. c .

a. PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si vou- J ■ 
mourrez, vôtre succession est augmentée du mourant de vo- ' * 
tre police. t t

<3^ PARCE QUE la mort est certaine—QUAND est incertain. ( jf 
Aujourd’hui-vous pouvez pasrer l’examen médical—DE- < і 

MAIN il sers trop tard. « ■.
4. PARCE QUE votre police est un montant comptant en ar-^ . 

gent que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à * * 
votre morV-une somme qu’un désastre financier ne peut pas I t 
ôter і votre famille.

P
-r Siropy GOUDRON

гаккапс
DE GOUDRON ET 

d’Huile de foie de morue de
я «r

Quand dqpez-vous vous assurer.
X. AUJOURD’HUI alors que vous avez la vie et la santé ; demain vous t f 

p’aurez peut-être ni l’un ni l’autre ; les délais sont toujours dangereux. W 
a. AUJOURD’HUI une police vous coûtera moins que plus tard. Soyez Ж. 

gea et assurez votre vie comme mesure de prévoyance pour vos vieux |X

SyrepsfTsr
coouvut*V .Mathieu щ

Л CASSE LA TOUX
я Gros flacons,—En Vente partout.
I CIE. J. L. MATHIEU, Prop, . . SHERBROOKE P. Q. I 
E Fabricant aussi les Foudre» Nervine» de Mathieu, le meilleur Л 
^^^temède contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes Fiévremb^y

posée

,.Eourlet* 5 OURD’HUI car dans un temps de dépression financière plusi 
ont'trouvé que leurs polices étaient le seul endroit où ils pouvaient em- 
onrnter pour rencontrer des besoins pressants.

JRD’HUI est le temps d’agir ; ai vous ne faites pas d’économies, 
_ allez-vous commencer ? Rappelez-vous que remettre un devoir 

pr0eent peut être fatal à vos meilleurs intérêts.

Où Vous assurer ?

sur-

Cultivateurs liseziatalogm
“Le Madawaska”

L

Pap-SagV, - .-*>■
Dens U Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.

PARCE QUE cette compagnie a toujours remporté les plus \ t 
1 grands succès.

PARCE QUE cette compagnie n’a pas de supérieure dans tj ) 
le montant dea-dividendes qu’elle paie à tes assurés.

A RGB QUE cette compagnie n’a pas d’actionnaires qui 
mangent une partie de ses revenus. J ’

PARCE QUE ses réclamations en cas de mort sont payés
piomplaimn^ ^ c'est une compagnie canadienne qui ne fait 
pas d’àflaires dans aucun pays étranger ; qui fait un choix jndi- | , 
cieux de ses risques, et qui est reconnue pour ses méthodes saines . . 
d’iduioiltntion. <1 : ,

PARCE QU’ELLE assure les hommes et les femmes ; les \ t 
deux sexes ont les mêmes avantages ; justice égale pour tous. 1 

PARCE QU’ELLE ne fait pas de restriction relativement \ 
à l'occupation, la résidence ou les voyages des assurés.

PARCE QUE ses fonds sont déposés dans des banques ca- j 
enuea seulement et que depuis 46 ans elle n’a pas perdu une ’ 

settle piastre des placements qu’elle a faits. 1
Pour ces raisoneet bien d’autres encore, assurez-vous dans( 

la Compagnie MUTUAL LÏFB OF CANADA.

la
meilleure AVIS(TABLETTES) 

CONTRE LA
A VENDRE

AVIS est par ces présentes don­
né que je ne serai pas responsable 
des dettes contractées en mon nom 
par mon épouse Modeste Nadeau- 
Pelletier.

», Cinq cents âcres de terre ; 160 
âcres en cnltnre et 350 âcres en 
bois vert pouvant former 10,000 
cordes «le bois de pulpe et 500,000 
pieds de bois de cèdre.

60 tonnes de foin ; 500 niinots 
d’avoine ; 100 minote de blé et de 
sarrasin : 180 quarts de patates.

14 pièces de bêtes à cornes et 3 
chevaux attelée.

Une bonne grosse grange et éta­
bles. Une aqueduc. Clôture de bro­
che. Engin de 7 forces à gazoline 
Un bon bâteau ; une moulange ; 3 
trainee ; une faucheuse ; un plan 
un rateau à cheval. Deux voitures ; 
10 moutons ; 4 gros porcs (demi- 
gras). Tout pour la somme de $20,- 
500.00. S'adresser à

DYSPEPSIE4

JC. B.

SC «UATA

Aucune des maladie* de
l’estomac ne résiste àV

Daté ce 8ième jour de septembre 
1920.

leurs bienfaisants effets:
, Mai use •

ente . ’
t'vst: •
llSïï

Indlgestfon, RémUN. PELLETIER.
Clair, N, RЦ 4 35-36.

<^afé Torn KeePituite,
Vertige.

Après un repas qui fatigue, 
une ou deux PAP-SAG 
prises suivant la direction,
éviteront ces in-“—“----- ‘
souvent fatale*.

Dans le soubassement de la bâ­
tisse de Maxime Hébert, pie St- 
François.

CUISINE EXCELLENTE 
REPAS A TOUTES HEURES.

Tom Kee Cafe

11.30 p. w. 
jP 4-ої p. m. ' "
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In basement of Maxime Hébert* 
Property, St-Fiancis St.
FIRST CLASS LUNCH ROOMS 

MEALS AT ALL HOURS

Миа tore la* aurehaada an sanapSaa 
parla pou». COMPAONBCHR QUE
nUNCOAMEUQÜNR UeaSaXTALisez Le’Madawaska’1 da Prêt st . CLEMENT ALBERT, On demande une fille pour tra 

St-Jacques, N B. vailier à l'imprimerie du Msdawas-
ЙІ

me S»Oanl% Msebltit 35 4 t
ka.
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Assurant* de VINGT ans

Compagnie très 
populaire

A. P. LABBE
GERANT

ST-LEONARD, N. B.
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